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Nouveau pont à gibier

Afin de limiter ces risques et d’offrir plus de sécurité à ces animaux mais aussi aux automobilistes,  
des ponts à gibier ou écoponts sont construits à plusieurs endroits stratégiques du trafic routier suisse.  
Ces passages à faune peuvent également être utiles par-dessus des voies ferrées. 

Actuellement, c’est un projet au-dessus de l’autoroute entre Aigle et Villeneuve qui voit le jour. De grands 
travaux ont débuté ce printemps pour construire un impressionnant pont qui permettra à de nombreuses 
espèces sauvages de traverser en toute sécurité. Cette structure sera recouverte par de la végétation 
pour se rapprocher au mieux d’un couloir naturel entre le Rhône et les Préalpes. Le passage de différents 
mammifères (cerf, chevreuil, blaireau, sanglier, etc) mais aussi de reptiles et de batraciens sera ainsi 
sécurisé dans cette zone à partir de la fin de l’année.

D’autres projets similaires sont également en cours d’étude en Suisse et des systèmes de panneaux 
lumineux indiquant la présence de gibier sont également de plus en plus répandus. Les associations  
de protection des animaux se réjouissent que de telles installations soient offertes à la faune locale.

Chaque année en Suisse, on dénombre environ 20’000 accidents 
de la route impliquant divers animaux. Bien loin d’imaginer  
le danger que représente la circulation, de nombreuses espèces 
sauvages traversent régulièrement les routes et les autoroutes. 
Ces infrastructures divisent leurs territoires et entrecoupent 
leurs voies de passage naturel. Les animaux sont donc bien 
obligés de les franchir pour trouver leur nourriture ou leur 
partenaire. Très souvent, les collisions avec des véhicules sont 
fatales pour notre faune locale.

Mesures 
de protection  
de la faune !



La martre Je découvre et je protège

Animal discret et silencieux, la martre des pins (Martes martes) est une espèce représentée 
en Suisse mais qui est méconnue du public. Si tu fais partie des privilégiés qui a déjà  
eu l’occasion d’en croiser, tu peux dire que tu as eu de la chance. Partons ensemble  
à la découverte de ce petit prédateur !
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Comme son nom l’indique, la martre des pins vit principalement dans les arbres dans lesquels elle trouve  
ses lieux de repos. Mais elle se déplace aussi au sol. Active à la tombée de la nuit et au lever du jour,  
elle chasse de petits mammifères tels que des taupes, des campagnols ou des mulots grâce à sa bonne 
ouïe. Selon les saisons, elle peut aussi se nourrir d’œufs, d’insectes et même de fruits. L’hiver les ressources 
alimentaires sont plus rares et la martre réduit considérablement ses activités.

Le savais-tu ? L’adjectif arboricole est utilisé pour désigner un animal dont le lieu de vie 
se situe dans les arbres.

Un museau pointu, une truffe brune, de petits yeux foncés, ainsi que de petites oreilles arrondies constituent 
la tête de la martre. Son corps allongé mesure en moyenne 44 centimètres et il est complété par une queue 
d’environ 20 centimètres. Quant à son poids, il varie entre un et deux kilos ; le mâle étant un peu plus 
gros que la femelle. Sa fourrure brune plus ou moins foncée est ornée d’une tâche triangulaire jaunâtre  
sous le menton. C’est notamment cette tâche qui permet de distinguer la martre de la fouine (tâche blanche 
plus étendue chez cette dernière).

C’est un animal territorial et solitaire qui ne retrouve des congénères que pour la reproduction. En été,  
après l’accouplement, la femelle donne naissance à une portée entre 2 et 6 petits qu’elle élève seule  
durant trois mois. Passé ce délai, les jeunes quittent leur mère pour trouver leur propre territoire.  
Leur espérance de vie dans la nature est d’environ 10 ans. Cette durée dépend de la présence de leurs 
principaux prédateurs : lynx, loup, renard et rapaces. Comme la martre ne s’approche que rarement  
des habitations, elle ne cause pas de dégâts aux bâtiments, véhicules ou à l’agriculture. Malheureusement, 
elle reste tout de même la cible de certains chasseurs et la victime du trafic routier.



Résultats du concours 
d’histoires

2ème prix,
Lya et Eylan,
10 et 8 ans,

pour leur histoire 
d’une amitié entre 
un requin et une 

tortue

3ème prix,
Magda,
10 ans,

avec la curieuse Emy 
au royaume des 

Océans

Max et Tricoline félicitent tous les 
participants et se réjouissent de leur 

imagination. Un grand merci à tous de 
leur participation.4

Cette année encore, nous avons eu le plaisir de recevoir de belles histoires  
pour le concours d’écriture. Le thème « Fonds marins » a inspiré nos lecteurs  
pour devenir des petits écrivains en herbe. Ainsi, nous avons pu découvrir les aventures 
extraordinaires de créatures marines et des histoires de rencontres incroyables.  
Après les votes du public, trois histoires se sont démarquées et leurs auteurs  

remportent un prix !

1er prix,
Livia,
8 ans,

qui veut sauver la 
barrière de corail des 

pollueurs
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Le coin des
jeux 

DIFFERENCES
Trouve les 7 différences qui se cachent dans 

ces images.

Mots cachés
Sauras-tu découvrir tous les mots de la liste 

dans cette grille ?



Max et Tricoline te proposent  de visiter les coulisses du refuge de Sainte-Catherine et de parler des métiers 
exercés au sein de la SVPA. Durant un autre atelier, ce sont les habitants de la basse-cour qui seront à l’honneur. 
Intéressé(e) ? Alors inscris-toi vite ! (coche la case à côté de l’atelier/des ateliers de ton choix et note tes coordonnées). 

Les ateliers ont lieu au centre SVPA de 13h45 à 16h45 et sont ouverts aux enfants de 8 à 14 ans révolus. Une confirmation est envoyée environ deux semaines avant l’atelier.

Ateliers d’automne 2026 : coulisses du refuge et métiers 
de la SVPA, découverte de la basse-cour

Zoom sur...
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    « Coulisses du refuge et métiers de la SVPA »	    	   « Découverte de la basse-cour »   

		  mardi 20 octobre				         mercredi 21 octobre		

	  	  
J’accepte que mon enfant soit pris en photo et que les clichés soient publiés dans le cahier 

et/ou sur le site de «Max et Tricoline» :		  oui		  non 	 		   

Nom : 						      Prénom :

Rue :						      NPA et lieu :

Téléphone :					     Date de naissance complète :

e-mail :						      Signature d’un parent :

Inscriptions écrites uniquement.  Ateliers réservés aux membres de Max et Tricoline. Pour t’abonner gratuitement, remplis le formulaire de la page 8 !

Fenêtre en imposte

Pris de panique, le chat se débat et s’enfonce de plus en plus dans la mince ouverture. Les blessures 
possibles sont variées : griffes arrachées, organes internes endommagés, hémorragie interne et arrêt 
respiratoire. En plus de grandes souffrances, tous ces symptômes peuvent causer la mort de l’animal.  
Les chances de réussir à sortir de ce piège seul sont presque nulles.

Pour la sécurité des chats, la solution la plus simple reste de ne pas ouvrir les fenêtres lors de nos absences. 
Une alternative est l’installation de grilles et filets de protection. Ils sont disponibles en vente dans les 
animaleries ou sur internet. Il existe également des entreprises spécialisées dans l’installation de protection 
de fenêtres ou balcon pour les chats.

Donc on le redit une nouvelle fois, les 
fenêtres ne doivent pas être ouvertes en 
imposte en présence de chats (y compris 
ceux du voisinage). Toi aussi tu peux nous 
aider à sauver tes amis à moustaches en 
informant ton entourage des dangers 
liés à l’ouverture de fenêtres en imposte.

Les fenêtres ouvertes en imposte sont des pièges mortels pour nos amis les chats.  
Vu leur curiosité naturelle, les félins aiment chercher des moyens de sortir explorer  
leur environnement extérieur. Quand une fenêtre est ouverte en imposte, ils essaient  
de se faufiler par le dessus ou sur le côté et risquent donc de rester coincés entre la vitre  
et son cadre. 



Nom : 					     Prénom :

Rue :						     NPA et lieu :

Téléphone :					     Date de naissance complète :

Signature d’un parent :			   e-mail d’un parent : 

Je ne suis pas encore abonné(e) à Max et Tricoline et souhaite le recevoir gratuitement 4 fois par année

Max et Tricoline, n°59 « Max et Tricoline », cahier d’information des jeunes protecteurs des animaux, SVPA, Sainte-Catherine, 1000 Lausanne 25. Rédaction et mise en page: CHARPILLOZ Malvina. 
Photographies : SVPA, Pexels - Pixabay. Impression: Perfect. Tous droits réservés, copyright. Information au 021 784 80 00 ou à max-et-tricoline@svpa.ch

Bulletin d’inscription (abonnement)
A retourner à « Max et Tricoline », Centre SVPA, Rte de Berne 318, 1000 Lausanne 25

La belle histoire de Zina

Veuillez 
noter l’adresse à 

laquelle le cahier doit 
être envoyé ainsi que le 
nom de la personne sur 
la boîte aux lettres s’il 
est différent de celui 

de l’enfant

Tous les animaux qui mettent une patte au refuge marquent leur passage dans l’histoire 
de la SVPA. Mais certains d’entre eux laissent une empreinte indélébile sur le cœur de 
ceux qui s’en sont occupés. Et c’est sans aucun doute le cas de Zina.

Cette petite chienne est arrivée au refuge après des rencontres problématiques avec 
d’autres chiens. Après ces incidents, les autorités ont imposé des mesures de port de 
laisse et de muselière obligatoire dans les lieux publics. Ce qui complique nettement 
les adoptions.

Beaucoup de visiteurs s’intéressaient à elle. Ils avaient du mal à croire que notre 
petite Zina pouvait représenter un réel danger pour les autres chiens. «Mais elle est si 
tranquille et elle a l’air si gentille.» Cette phrase, on l’a entendue tant de fois. Mais quand 
on expliquait un peu plus précisément les antécédents de cette louloute, les potentiels 
adoptants prenaient peur.

Jusqu’au jour où, celui qui deviendrait son nouvel 
humain préféré, passa la porte du refuge. Bien 
loin de s’arrêter au simple fait que son entente 
avec les congénères est compliquée, il a décidé 
de tout de même aller la découvrir en promenade. 
Zina s’est montrée sous son meilleur jour et lui a 
démontré tous les tours qu’elle a appris. De retour 
au refuge, l’adoptant était convaincu de vouloir 
offrir un nouvel environnement à notre louloute. 
D’ailleurs, durant toute la procédure administrative 
d’adoption, Zina était allongée sur le dos, montrant 
son ventre en toute confiance à cet inconnu qu’elle 
venait de rencontrer.


